
Nathalie Charbonneau et la médaille d’argent du travail. 

Les présidents de comité, se sont succédés. Une seule personne est restée, fidèle à son poste de 

secrétaire du comité. Elle a connu 5 présidents, 4 CTD. Et ce 18 décembre, elle va fêter ses 20 ans, 

au service du ping départemental. 

Les premiers pas de Nathalie Charbonneau au comité départemental 72. 

Ses 2 enfants (Romain et Elodie) sont licenciés à l’ASGM. Par le biais du club, elle a appris que le 

comité est à la recherche d’une secrétaire administrative. « Ca tombe bien, je viens de me faire 

licencier d’un cabinet d’huissiers de justice » Rendez- vous a été pris, le jeudi 14 décembre 2000.. 

Bernard Quéré (président du comité 1996 - 2004) se souvenait. « Avec Joël Massé (secrétaire 

général du comité) et Alain Piron, nous avions déjà procédé, ensemble à quelques entretiens 

d’embauche, mais infructueux. » Et lors de ce jeudi, « Alain m’a téléphoné, pour me dire que c’est 

bon. On a trouvé la personne que nous avions besoin ». Elle était disposée de se former rapidement 

au logiciel et surtout de commencer immédiatement le travail. Et le lundi 18 décembre 2000, c’était 

son 1er jour au comité. Pour Quéré, « la suite nous a conforté dans l’idée, que nous avions recruté la 

perle » 

C’était il y avait 20 ans… 
Souvenirs. Souvenirs. « On utilisait le minitel pour créer toutes les poules de championnat, faire un 

transfert pour récupérer les résultats, créer ou valider les licences, etc ». Bernard Quéré renchérit 

« elle faisait les sauvegardes sur CD Rom, et elle les emmenait chez elle par précaution » « Ne 

parlons pas du logiciel fédéral, qui est moins convivial que maintenant. » 

Alain Piron (élu, puis président du comité 2004-2012). « Connaissant le ping par ses enfants, elle 

n’avait pas eu trop de mal à se familiariser aux tâches de son poste. C’était l’époque des premiers 

modems, avec ses difficultés cocasses que seul, Michel Vigneron, réussissait à résoudre, non sans 

mal »  

Et puis son poste évoluait avec le temps. SPID, le logiciel fédéral devient plus convivial, et s’est 

amélioré avec le temps. Il se souvenait « d’être obligé de la renvoyer chez elle, car elle voulait 

reprendre trop tôt, le travail, suite à ses problèmes de santé » 

Emmanuel Marzin (élu, puis président du comité 2012-2016). « Elle avait réussi à prendre un virage 

à 180°, avec la dotation des clubs, d’ordinateurs. Aux associations, l’enregistrement et l’impression 

des licences. Aux clubs la saisie des feuilles de rencontres. Et ses nouvelles fonctions sont devenues 

plus enrichissantes pour elle, comme la comptabilité ou la gestion administrative et comptable des 

mises à disposition des éducateurs dans les clubs » 

Michel Ménager (élu, puis président du comité 2016-2020). « La fin de l’olympiade a été marquée 

par le confinement. Nathalie a su s’adapter aux nouvelles méthodes de travail (télétravail, toute la 

semaine) et visio conférence pour garder le contact avec les autres salariés et continuer d’avancer 

sur les dossiers. » Elle a constitué un historique du comité, dossier qu’elle met à jour régulièrement 

à chaque évènement important du comité : changement de président, organisation de grandes 

manifestations, Ping Tour, Championnats de France. 

Florian Beaudron (actuel président). « Aux dires de mes prédécesseurs, je ne peux que me réjouir. 

Je peux compter sur la compétence et la disponibilité de Nathalie. » 

Nathalie Charbonneau et les relations humaines 
« A mon arrivée au comité, la précédente secrétaire était déjà partie. Je me suis plus ou moins 

débrouillée comme une grande. Je peux compter sur l’aide d’Edith Guérin (secrétaire de la Ligue). 

J’ai beaucoup appris aux côtés de Lionel Levoyer, Bernard Quéré, Alain Piron, Joël Massé, Michel 

Vigneron, Roger Vaslet. »   

Tous les présidents, comme tous les CTD, Lionel Levoyer (1986- 2003), Hervé Jouanneaux (2003 – 

2011), Fabrice Tollet (2011 à 2019) sont unanimes, en soulignant « le professionnalisme, le sérieux, 

le sens d’écoute, le plaisir d’échanger avec les autres dans la bonne humeur ». 

« Je garde en souvenir de bonnes parties de rigolade » (Lionel Levoyer). Pour Hervé Jouanneaux, 

(CTD de 2003 à 2011). « J’ai pu travailler l’esprit tranquille, chaque fois qu’un dossier doit être 

traité avec Nathalie » Pour Fabrice Tollet, « c’est une bonne collègue de travail, efficace, 

connaissant bien les rouages de l’organisation » 



 Guillaume Tessier (actuel CTD). « Pour ma part, j’ai toujours bien été bien accueilli lors de mon 

arrivée, accompagné et renseigné » Une anecdote : « elle était née le même jour, la même année que 

ma mère ». Elle est très proche de ses collègues salariés, et aident les nouveaux éducateurs lors de 

leur prise de fonction. « C’est leur maman adoptive » (dixit Michel Ménager) 

Nathalie Charbonneau et les manifestations 
Contrairement à ses enfants, et à Bernard (son conjoint), elle n’a pas pratiquement pas joué au ping. 

Mais lors des organisations, comme les Soirées partenaires, le Challenge Evelyne Rouillon, les 

Championnats de France Corpos (Mulsanne- 2010), le Ping Tour (Le Mans -2015), les 

Championnats de France Seniors (Antarès – 2019), son investissement n’est plus à démontrer. Pour 

Marzin, « j’ai toujours apprécié de travailler, à ses côtés. Sa volonté de bien faire, et d’aller au bout 

des choses » 

Le mot de la fin. 
Nathalie Charbonneau. « Beaucoup d’anecdotes, de bons comme de mauvais souvenirs (comme la 

maladie qui l’a éloignée en tout 19 mois, du travail), au cours de ces 20 années. Je ne peux pas 

m’empêcher de vous parler de Ségolène Graichi (coordinatrice pendant un an). C’était la 1re fois, 

que j’avais une collègue féminine. On peut discuter des trucs de filles, d’avoir des fous rires ». 

E. Marzin profite de l’occasion de lui souhaiter de continuer à s’épanouir dans ses missions, et 

surtout une très bonne santé. 


